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En séjour dans le chef-lieu
du département du Ntem,
Flavienne Mfoumou Ondo
s'est engagée à se mettre
au service des populations
en contribuant, autant que
possible, à la réalisation du
projet de société, "Égalité
des chances" du président
de la République.A la tête d'une importantedélégation, la ministre desTransports et de la Logis-tique, Flavienne MfoumouOndo, a séjourné, dernière-ment, à Bitam, chef-lieu dudépartement du Ntem, oùelle a été officiellementprésentée aux populationsde cette localité. En pré-sence, entre autres,  dumaire de la commune,Jean-Pierre Obiang Zue, du3e vice-président du Sénat,Emmanuel Ondo Methogo,et des auxiliaires de com-mandement.Ce premier contact avec lesBitamois, depuis sa nomi-nation au gouvernement, arevêtu une importanceparticulière aux yeux deMme Mfoumou Ondo. Ellea, en effet, tenu à rassurerles uns et les autres sur sadétermination à se mettreau service de ses compa-triotes à travers la maté-rialisation du concept de ''

Pour la matérialisation de l’'' Égalité des chances''
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Dans l'entretien qu'il nous a
accordé, le week-end
écoulé, le Secrétaire géné-
ral du parti au pouvoir s'est
érigé d'une certaine ma-
nière en défenseur de la
ligne '' traditionnelle'' de
son parti.

A plusieurs égards, l'inter-view du Secrétaire général(SG) du Parti démocra-tique gabonais (PDG),Faustin Boukoubi, ( Lirel'Union du week-end der-nier) est riche d'enseigne-ments. Tant  en évoquantsans détour un certainnombre de sujets liés aufonctionnement du PDG, ils'est érigé d'une certainemanière en '' gardien dutemple''. En ce sens que,selon lui, fidèle au vœuqu'il avait formulé, le 14juin 2009, en rendant hom-mage au président fonda-teur du PDG devant sadépouille,  '' les maquisards
tapis dans l'ombre agissant
à travers leurs journaux''pour la dissolution du partiau pouvoir ne pourrontréaliser leur dessein. D'au-tant plus que, a-t-il précisé,'' le Distingué camarade
président Ali Bongo On-

dimba et les vrais militants
tiennent à la pérennisation
du PDG''. On ne pouvait pasêtre plus clair. Que certainsle tiennent pour dit. Sur-tout  '' ceux qui se sont ins-
crits au PDG par
opportunisme, sans en par-
tager les valeurs. Et tous
ceux qui y ont atterri au
sommet après avoir échoué
ou trahi ailleurs en ame-
nant avec eux leurs com-
portements frustrants''.Ceci dit, les propos du SGsont rassurants à plus d'untitre pour l'ensemble desmilitants quelque peu dés-emparés au sortir de ladernière élection présiden-tielle. Ils pourraient laissercroire que l'élu de Pana estun défenseur de la lignepolitique '' traditionnelle'',donc hostile à toute ré-forme en profondeur duPDG. Ce qui est, semble-t-il,loin d'être le cas. Vu que ''
nous nous sommes engagés
à le régénérer et à la revita-
liser, après une longue pé-
riode d'atermoiement '',a-t-il  avancé.Autrement dit, tous ceuxqui prétendent, à des de-grés divers, que dans saforme actuelle, le PDG nepeut faire son aggiorna-mento politique se trom-pent. Du reste, au regarddes enjeux actuels, cela pa-raît une évidence. D'autant
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plus que, selon plusieursobservateurs, lors du pre-mier septennat d'Ali BongoOndimba, l'ancien parti desmasses est apparu comme'' une usine politique à fa-briquer des opposants''. Etque certains de ses cadressemblent ramer à contre-courant des exigences de lapolitique de l'émergence.• FLATTEURS Tout cecidoublé du fait que, lors de

la dernière élection prési-dentielle, certains d'entreeux auraient  torpillé l'ac-tion de leur formation poli-tique en faisantouvertement campagnepour Jean Ping, candidat del'opposition ayant obtenu47,6% des suffrages expri-més. Sur ce point, a assuréFaustin Boukoubi, '' des
analyses ont été faites dont
la primeur revient aux ins-
tances statutaires''. En d'au-

tres termes, contrairementà tout ce qui se dit, il n'y apoint d'immobilisme auPDG. Les enseignements dudernier scrutin présidentielont, bel et bien, été tirés parle parti au pouvoir. Subtilemanière de tordre le cou àtous ceux qui pointent dudoigt le prétendu manqued'empressement du Secré-tariat exécutif à sanction-ner les militantsindisciplinés.

Quoi qu'il en soit, FaustinBoukoubi semble avoirune idée précise du dérou-lement de la campagneélectorale dans son camp.''Que sont devenues les mul-
tiples associations qui pré-
tendaient mobiliser des
dizaines, voire des centaines
de partisans ? Où sont-elles
passées le 27 août dernier,
notamment dans l'Estuaire
? ''  Est-ce-à dire que tousceux qui ont eu en chargela campagne électoraled'Ali Bongo Ondimba danscette partie du Pays ontfailli, au regard de leurs en-gagements et grand-messes qu'ils organisaientà coup de renfort média-tique ? Pour le SG, pas dedoute. '' Tous ces flatteurs''n'ont pas été à la hauteurde leurs paroles. A sesyeux, ''c'est grâce à l'électo-
rat le plus fidèle, celui du
PDG, que le Distingué ca-
marade président Ali Bongo
Ondimba a été réélu''.Il va sans dire que ce seraitune faute politique gravede lui tourner le dos, endéstructurant de quelquemanière que ce soit le PDG.Pour, in fine, ne satisfaireque les appétits de pseudomilitants mus par d’autresambitions. Doit-on s'atten-dre à un profond coup debalai au PDG dans les toutprochains jours ?

Le secrétaire général du PDG, Faustin Boukoubi, lors d'une récente rencontre avec
les militants.
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dans les structures sani-taires du département duNtem, les problèmes d'ad-duction d'eau dans cer-tains quartiers de lacommune de Bitam, le chô-mage des jeunes, la préca-rité, etc.Forte de tout cela, le mem-bre du gouvernement a,dans un premier temps, re-mercié le chef de l’État et lePremier ministre, Emma-nuel Issoze Ngondet, ''
pour avoir porté leur
confiance sur sa modeste
personne en la nommant
ministre des Transports et
de la Logistique''. Dans unsecond temps, elle s'est en-gagée "à transmettre à qui
de droit les préoccupations
des Bitamois'' tout en lesexhortant à se mettre autravail. D'autant plus que,selon elle, l'élection prési-dentielle est derrière nous.Au terme de cette manifes-tation, Flavienne MfoumouOndo s'est entretenue avecles chefs de quartier, de vil-lage, et une délégation desjeunes. Avant d'aller fairedon du matériel informa-tique et didactique au lycéescientifique. Occasion pourle proviseur de cet établis-sement, Éric Nguema, deremercier le membre dugouvernement et de se ré-jouir que, cette année, lelycée scientifique de Bitamsoit (enfin !) raccordé auréseau d'eau et d'électri-cité de la ville.

l'Égalité des chances''prôné par le président de laRépublique, Ali Bongo On-dimba.Peu avant son intervention,elle a reçu la bénédiction del'abbé Jean-Bernard Asseko
Mve. Doyen politique  de lalocalité, Emmanuel OndoMethogo l'a exhortée à nepas entacher son action ense mêlant de politique poli-ticienne. Laquelle, à l'en-tendre, n'a que trop

exacerbé la division et lahaine entre les filles et lesfils du département duNtem.Les représentants des nota-bles, des femmes et desjeunes ont, quant à eux,
"souhaité bon vent à leurfille, nièce, sœur et mère"tout en énonçant un certainnombre de difficultés aux-quelles ils font face quoti-diennement. Notamment lemanque de médicaments

Le maire de la
commune de
Bitam, Jean-

Pierre Obiang
Zue, souhaitant
la bienvenue

au membre du
gouvernement.
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La ministre des Transports, Flavienne Mfoumou Ondo,
lors de son intervention.
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Les populations se sont rendues massivement à la place de l'Indépendance pour accueillir leur fille.
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